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1981 05 le 05 CORPS CAUSAL 

‘Visiteur : il est très difficile de se libérer de cet attachement à l’entité individuelle.’ 

« Si vous découvrez ce qu’est ce corps-esprit, alors le travail est fait. 

Au tout début le corps est minuscule. 

La conscience apparaît dans ce corps, et de tout petit, il devient plus grand. 

Il faut savoir ce qu’est ce corps causal, qui est minuscule. 

Par la méditation vous pouvez le savoir. 

L’essence de ce corps causal donne l’apparition de la conscience et de la forme. 

 

Dans ce monde il y a beaucoup d’espèces, de toutes tailles ; au début, quelle était la taille de chaque 

variété ? 

 

Quand la cognition apparaît, la conscience n’est pas immobile ; elle est dans un état de mouvement 

continu, comme une roue qui tourne ! 

Le centre de la roue, l’axe ne bouge pas. 

Quand vous allez du centre vers la périphérie, le mouvement s’accentue, n’est-ce pas ? 

Le début de la conscience est comme le centre d’une roue ; c’est un point fixe. 

 

Chez l’être humain c’est un Principe constant. 

 

Le Principe de la conscience est là, au cœur de mon être, du premier au dernier jour. 

 

***********Quand vous vous intégrez au monde, le mouvement s’accentue. *********** 

 

Observez attentivement ce point central, observez ce mouvement de la conscience. 

Ce point central stationnaire de la roue de la conscience, observe le mouvement de la conscience. 

 

Ce qui observe le mouvement est, lui-même, presque immobile. 

 

La conscience doit descendre sur le monde pour que l’action dans le monde – le mouvement – soit 

possible. 

 

Sans conscience il n’y a pas de mouvement dans le monde. 

 

Vous aussi vous devez vous stabiliser dans une position plus stationnaire, près du centre. 

 

Quand vous vous en éloignez, alors l’agitation domine. » 

 


